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Paris, le TO Janvier 1920

Monsieur Pressy chargé du Sécrétatiat Général à la "Com-

mission pour l'étude du rapatriement des contingents allogbnes

et des prisonniers de guerre de- S ibérie" m'a fait la déclara-

tion suivante.

A la séance du 6 Janvier 41 a été constaté que la ques-

tion du ravatriement des troupes allogbnes de Sibérie était

résolue favorablement, à la suite de l'accord intervenu entre

les Gouvernements Pritannique et Américain, au sujet mu-sujet.

du tonnage a fournir par les dits Gouvernements,

Les Rtate-"nis se sont chargés , en effet, de rapatrier

toutes les troupes Tchéso-Slovaques depuis Vladivostock jus-

qu'm’pnrt de Trieste, Le rapatriement des autres troupes al-

logènes, et en premeir lieu des troupes Polonaicos, serait ef-

fectué par les soins du Gouvernement "ritanni que.

Le rapatriement des Tchéco-Slovaques est en voie de plei»

ne exécution, plusieurs bateaux chargés étant déjà en route почт

Trieste. Toutefois, vu le nombre considérable des troupes en

question (environ 65 000 ) et vi les difficultés a "férentes à

la retraite le long du Transsibérien dans des conditions extré-

mement dures, cette anération devra se prolonger, probablement ,

pendant plusieurs mois,

Le rapatriement des troupes Polonaises devant s'effoctuer

sur des bateaux Anglais, ne serait pas retardó, en principe, par
des Tehé o-Slovaques se servant du tonnage Amé-

le rapatriement des ou):
| ricain.
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| ће réglement de ln question dépend donc unique"ant des

conditions de la retraite de Sibérie (Opérations de couverture,

ordre de marche, délai de transbordement} Seul le Général Janin

est compétent en cette matibre.

Dans ces conditions la Commission de rapatriement -

re sa tache princivale comme achevée, en ce qui concerne les trou-

pes allogènes de Sibérie. Mlle n'aura plus a se préoccuper que de

détails d'orire technique.Dans la guite elle entreprendre l'étu-

de du rapatriement des élémente civils alliés en Stbérie, ainsi

que des prisonniers de cuerre s'y trouvant encore.

Dans sa séance du 6 Janvier, la Commission de Rapatrie-

ment a entrepris l'étude de la question de l'acheminement des

transports venant de Sibérie et notamment des ports de débar-

quement. Le port de Trieste a été adopté pour les troupes Tohé-

co-Slovaques, & la suite d'un accord intervenu entre les Gouver-

nements Tehéco-Slovaque: at Ttalien, "ne discussion s'est enga-

gée au sujet du ports sur lequel devrait ètre acheminées, les

troupes Polonat ses.

Le délégué Pritannique, qui a la premiere voix au chapf-

tre, son Gouvernement étant chargé du rapatriement des Polonais,

a déclaré, qu'en principe, on était enclin & adopter le port de

Dantzig comme port de Aébarquement. Sur l'observation du a6)6-

gué Français que cette solution impliquerait un prolongement

tris sensible du voyage, le convoi de rapatriement arrivant тат

la voie de Suez, et devant contourner l'Europe toute entière .

le délégué Ttalien déclara qu'il serait difficile à l'Italie

d'admettre le débarquement à Trieste, le port et les voies d'ac-

cès devant déjà être surchargés par les convois des Tohéeo-Slo-

vaques. Tl suggéra la voie de Constanza qui lui parait plus in-

diqués à tout égard.

On décida de réserver cette question jusqu'au moment où
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l'opänion compétente du Gouvernement Polonais nourrait être en-

cumin. par la Commission,

C'est 4 ce moment Imi- la Commission aborda la proposi-

tion formulée par hagmhnlonukb la Conférence Ae la

Paix, qui réclamait l'aimission d'un délégué Polonais aux tra-

vaux de la Commission. Sur avis conforme des délégués Français,

Pritannique et Américain, la question fut tranchée, en principe,

négativement, en se basant sur le fail que, d'une part, la com-

position de la Commission fut déterminée par le Conseil Cupréme

& qui seul revient le droit de la modifier, que d'autre part,

l'admission de délégués Polonais entraînerait celle des Tohéco-

Slovaques, Yougo-Slaves et Roumains, et compliquerait sans les

faciliter, les travaux de la Commission. Par contre il fut admis

unanimement qu'il serait du plus haut intérèt d'entendre l'avis

d'un représentant qualifié du Gouvernement Polonais sur toutes

le questions rattachés au ravatriement des contingents de Bib6-

rie, et l'on décida d'inviter las Délégation Polonaise à la Con-

férenge de la Paix, en réponse à sa lettre du 22 Décembre, & dé»

léguer un représentant en vue de prendre Bart & la prochaine sé-

ance de la Commission en qualité d'expert.

La lettre ci-jointe, de Han-1.11: Dutasta, Sécrétaire géné

ral à la Conférence de la Paix, 56 :. Yonsieur Kozicki, Sócró-

taire Polonais, en date du 7 Janvier, fait part de cette

sion de la Commission de Rapatriement.
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Geneve,le 17 Novembre 1920

Le Conseil decide que:

A

J

{Il Le Gouvernement Polonais parait particulierement

designe pour recevoir eventuellement de la Societe des

Nations la tache d'assurer la defense de la Ville Libre.

La commission perm.cons.militaire,navale et aerien-,

ne est chargee d'axaminer les mesures qui permettrons

d'assurer le plus efficacementpossible la defense de

DANTZIG dans le cas mentionne адин les rapports de rdprc—

sentant du Japon.

Za zgodność e d'
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